
 

 
 

 
QUI EST DUMONT D’URVILLE ? 

 
 

Biographie de Dumont d’Urville :  

 
        Jules Sébastien César Dumont d’Urville nait à Condé sur Noireau le 23 mai 1790 ; il fait 
ses études à Bayeux puis à Caen et s’engage dans la Marine à 17 ans ; promu enseigne de 
vaisseau en 1812, il sert sur divers bâtiments. 
         A Toulon, il rencontre la fille d’un horloger, Adèle Pépin, dont il tombe amoureux et 
qu’il épouse en 1815. 
         Au cours d’une expédition scientifique en mer Noire, il découvre la Vénus de Milo 
sculptée 130 avant notre ère et provoque son achat par la France ; 
          Lieutenant de vaisseau, il est second de Duperey qui commande  la  « Coquille »   et 
participe à un voyage de circumnavigation d’où il ramène 3000 espèces de plantes et 800 
insectes qu’il présente au Muséum d’Histoire Naturelle et publie un ouvrage consacré à la 
flore des Malouines. 
          Promu capitaine de frégate en 1825, il reçoit le commandement de l’  « Astrolabe », 
nouveau nom de la « Coquille », à laquelle est associée la « Zélée »  en 1826 ; le groupe 
explore les mers du Sud à la recherche de La Pérouse ; il répertorie et situe 200 îles 
méconnues, découvre les Fidji et établit la cartographie des îles Loyauté, des côtes néo 
zélandaises, des Tonga et des Moluques après avoir exploré Vanikoro. 
          Il revient en France porteur d’une riche collection de plantes et d’objets et publie une 
histoire de l’ «  Astrolabe «  en 15 volumes ; on lui doit la division géographique de l’Océanie 
en Polynésie, Micronésie, Mélanésie et Malaisie. 
          En 1830, il commande le navire qui emmène Charles X en exil en Angleterre ; à la suite 
des contacts qu’il établit, il propose au gouvernement français de réclamer la restitution des 
cendres de l’Empereur. 
          
 



 
Il subit une demie disgrâce jusqu’en 1837 où on le charge d’une nouvelle mission dans 
l’Antarctique ;  le 11 septembre 1837, l’ « Astrolabe »  et la « Zélée » appareillent de Toulon ; 
le 11 janvier 1838, Dumont d’Urville est en Terre de Feu et dénomme une terre du nom de 
Louis Philippe ; le 29 mai, il quitte Valparaiso et fait cap sur les Marquises, les Salomon et 
Vanikoro. 
        Le 1er janvier 1840, ne voulant pas abandonner aux Anglais la découverte du pôle sud, il 
appareille vers le cercle polaire,  reconnait une terre qui porte son nom, puis par 66 degrés 38 
de latitude sud et 138 degrés 21 de longitude est, une autre terre aujourd’hui célèbre à laquelle 
il donne le nom de son épouse, Adélie   . 
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L’ « Astrolabe »  et la « Zélée »  en terre Adélie 
          
 En décembre 1840, à son retour en France, il est promu contre amiral et reçoit la 
médaille d’or de la Société de Géographie après avoir publié de nombreux ouvrages. 
          Le 18 mai 1842, il périt avec sa femme et son fils de 14 ans dans l’accident ferroviaire 
du tunnel de Meudon Bellevue 
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